
Réflexion sur la Parachah : Vayetse  /       Berechit 30,23 

« il traversa le gué de Yabok » 

Lumière et Ta Vérité, qu’elles me guident, etc. ». Et 
comme il est écrit (ibid. 86,11) « je veux marcher dans Ta Vér-
ité ». Car la Vérité représente cet aspect du ‘pont de 
sainteté’. Cet aspect de Vérité qui est dit à propos de Yaa-
kov (Berechit 32,24 Rachi) : ‘il se fit lui-même comme un pont’. 
C’est une allusion au fait que la Vérité est comme un 
pont ! Car Yaakov s’est fait lui-même comme un pont 
pour sauver tout ce qui lui appartenait de la terreur de la 
nuit, et de la peur de Esaw qui marchait à sa rencontre. 
Tout ce qui se rapporte à la totalité des peurs, aux 
souffrances et aux obstacles, etc. 

C’est ce que l’homme subit de la part de tous les 
ennemis et de tous les empêcheurs qui se revêtent dans les 
mauvais penchants, cet aspect de Esaw. C’est pourquoi 
Yaakov a transmis à ses descendants qu’il est impossible 
de traverser toutes ces craintes, mais seulement grâce à 
la Vérité, cet aspect représenté par Yaakov ‘qui s’est fait 
lui-même comme un pont’, cet aspect de Titoura des  
Tefiline. Avec cette force on peut traverser ce monde tous 
les jours de son existence sur le ‘pont étroit’ qu’il faut  
traverser, sans peur ! 

Et c’est cette notion de l’ouverture de la mer 
Rouge, là où elle a été transformée en terre sèche, jusqu’à 
ce que (Chemot 15,8) « les abîmes se sont figés au cœur de la 

mer ». Car Hachem, béni soit-Il, 
leur a fait un miracle extraordi-
naire, correspondant à un ‘pont’, 
pour traverser la mer en paix. 
Tout cela grâce à ce que 
représente Yaakov, cette notion 
de Vérité, comme il est écrit 
(Psaume 114,3) « la mer le vit et elle 
s’enfuit » devant l’Éternel de 
Yaakov, cet aspect de la Vérité. 

Car la Vérité est l’aspect d’un pont grâce auquel on peut 
traverser même au milieu de la mer. Selon (Yeshayahou 43,1-2) 
« ainsi parle Ton Créateur, ô Yaakov, etc., ne crains rien, 
etc., car tu passeras par les eaux, Je serai avec toi, etc. ». 
Précisément ‘Ton Créateur, ô Yaakov’ selon cet aspect de 
la Vérité. Grâce à cela-même ‘ne crains pas, car tu 
passeras par les eaux, etc.’. Parce que grâce à la Vérité on 
peut tout traverser et l’on est sauvé en paix. 

Ce qui se rapporte au troisième jour de la Création, 
(Berechit 1,9) Hachem, béni soit-Il, a dit : « que les eaux qui 
sont sous les cieux se rassemblent en un seul endroit et 
que la terre sèche apparaisse ». Car le troisième jour se 
rapporte à Yaakov, cet aspect de la Vérité, cet aspect du 
pont grâce auquel on traverse au milieu de toutes les eaux 
tumultueuses et l’on est sauvé de toutes. Cet aspect de la 
terre sèche qui est apparue au moment de la Création au 
milieu des eaux. Ce qui se rapporte à cette notion de 
‘pont’ dans la globalité du monde. Il est apparu précisém-

Des Tefiline, une partie touche la peau de la tête 
ou de la main. De là vient l’essentiel de la lumière que 
nous devons recevoir des saints Tefiline. D’eux sont at-
tirés cet aspect du ‘pont’ dans les Tefiline, pour traverser 
grâce à eux en paix ce monde. Pour passer par-dessus tous 
les obstacles et toutes les confusions, pour nous rap-
procher vers Hachem, béni soit-Il. C’est ce qui correspond 
à ce qui est dit concernant Yaakov (Berechit 32,23-24) « et il tra-
versa le gué de Yabok, et il fit passer ce qui lui apparte-
nait ». Et Rachi explique : ‘il s’est fait lui-même comme 
un pont, etc.’. C’est cet aspect particulier concernant les 
Tefiline : Maaberta et Titoura (le passage des lanières des 
Tefiline, et la large surface inférieure de ceux-ci). Ainsi 
‘le gué de Yabok’ correspond à la Maabarta, car ‘il fait 
passer ce qui lui appartenait’ et ‘il se fit lui-même comme 
un pont’, cette notion de Titoura qui est cet aspect du 
‘pont’. Parce que Yaakov représente la Vérité, selon (Mihah 

7,20) « Tu donneras la vérité à Yakov », ce qui se rapporte 
aux Tefiline. Parce que leur essence s’obtient grâce à la 
Emounah, qui est relative à cette notion de Vérité. Selon 
(Zohar Balak 198:) ‘la Justice, lorsqu’elle s’unit à la Vérité, elle 
devient la Emounah’. 

Et c’est ce que nos Sages ZL ont dit (Sanhedrine 111.) 
sur le verset (Chemot 34,8) « et il s’inclina vers la terre ». Qu’a
-t-il vu ? Il a vu la longanimité, un autre a dit : ‘il a vu la 
Vérité’. Et l’un a dit ceci et l’autre 
a dit cela, mais ils ne sont pas en 
désaccord ! Car la Vérité et la 
Emounah se complétent comme 
étant une seule et même chose. 
C’est ce qui se rapporte à cette no-
tion de Titoura des Tefiline, corre-
spondant au ‘pont’. Parce que l’es-
sentiel du ‘pont’, c’est pour tra-
verser ce monde, c’est cela la Véri-
té. Parce que l’homme doit ‘traverser ce monde sur un 
pont étroit’, et l’essentiel réside dans le fait qu’il ne doit 
pas du tout avoir peur ! Selon cette expression dans le 
monde : ‘qu’avec la Vérité, on peut traverser le monde 
tout entier’. 

Étant donné que l’essentiel c’est la Vérité, car le 
sceau du Saint, béni soit-Il, c’est la Vérité (Chabat 55.). C’est 
avec la Vérité que les cieux et la terre ont été scellés. 
Comme il est écrit (Berechit 1,1) « Berechit Bara Elokim / au 
commencement l’Éternel créa », les lettres finales forment 
le mot Emet / Vérité. C’est sûr cela que le monde tout en-
tier repose. Et toutes les confusions ou les obstacles 
auxquels l’homme est confronté dans son service pour 
Hachem, béni soit-Il, l’essentiel réside dans les empêche-
ments dans l’esprit. Aussi, le principal conseil pour sur-
monter ceux-ci réside dans ‘la Vérité’. C’est le panneau 
indicateur du chemin que l’homme doit emprunter pour 
passer au-dessus de tout. Selon (Psaumes 43,3) « envoie Ta  
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ent le ‘troisième jour’, correspondant à Yaakov et à la 
Vérité. Car ce ‘pont’ pour le monde tout entier c’est la 
Vérité, cet aspect de Titoura des Tefiline. 

C’est cette notion des trois enroulements avec les 
lanières des Tefiline sur le doigt intermédiaire (Orah Haim 

27,8). Ce qui se situe au niveau de Yaakov et de Moshe. 
Selon (Chemot 26,28) « la traverse, au milieu des planches, 
traverse d’une extrémité vers l’autre extrémité ». C’est 
pourquoi c’est là la terminaison du lien des Tefiline.  
Et l’on lie la lanière après avoir posé les Tefiline sur la 
tête. Car ainsi se complète parfaitement la Emounah / la 
croyance, grâce aux Tefiline. C’est pourquoi nous disons 
alors (Hochea 2,22) « Je te fiancerai à Moi dans la Emounah, et 
tu connaîtras Hachem ». Parce que la Emounah et le  
savoir dépendent l’un de l’autre. Et l’essentiel de la 
Emounah correspond précisément à ‘Je te fiancerai à Moi 
dans la Emounah’ et ensuite : ‘et tu connaîtras Hachem’. 

C’est la raison pour laquelle précisément on  
entoure le doigt du milieu de la main. C’est une notion qui 
se rapporte à Yaakov, qui correspond à la notion de  
Vérité. Et ‘Je te fiancerai à Moi pour toutjours’,  
correspond à de longues vies, des vies éternelles pour 
l’Éternité éternelle. Et l’on dit : ‘Je te fiancerai à Moi dans 
la Justice, et dans le Jugement, dans la grâce et dans la 
miséricorde’. Ce sont des notions correspondant à la 
Couronne de Splendeur des Tefiline. Ce sont les quatre 
sections et les quatre boîtiers des 
Tefiline, par rapport à ces quatre 
notions : justice, jugement, grâce et 
miséricorde. Et comme l’explique 
Rachi sur ce verset de Hochea : 
‘que le Saint, béni soit-Il, fait une 
couronne avec ces quatre notions 
sur la tête d’Israël, etc.’. C’est-à-
dire que cette notion des Tefiline 
correspond à l’essentiel de la couronne d’Israël. Et c’est 
cela : ‘Je te fiancerai à Moi dans la Emounah, etc.’.  
Car l’essentiel de la finalité de toutes les perfections se 
rapporte à la Emounah. 

Et c’est la notion du nœud des Tefiline qui a la 
forme de la lettre Youd, qui se trouve comme être à l’abri 
du bras (Orah Hai, 27,2). Ce qui correspond à cette notion du 
soutien de ceux qui sont tombés. Ils reçoivent un esprit et 
une vitalité pour se revivifier eux-mêmes. Pour qu’ils ne 
tombent pas totalement grâce au soutien représenté par les 
Tefiline de la main. Et cette notion du nœud en forme de 
Youd, à l’abri du bras, se rapporte à l’illumination venant 
du Juste, le fondement du monde, vers la notion de 
Royauté, correspondant à l’Assemblée d’Israël, comme 
cela est expliqué dans les Kavanot. C’est la raison pour 
laquelle il est tellement important de se montrer ex-
trêmement attentif pour que ce nœud soit très proche des 
Tefiline de la main. Parce que l’essentiel de l’illumination 
de l’esprit pour l’ensemble des personnes est pour que la 
Chehinah / la Présence puisse les revivifier, malgré leur 
chute. Ce qui est possible grâce au Juste, fondement du 
monde. C’est celui qui a mérité d’atteindre de très haut 

niveau spirituel. À tel point qu’il parvient à revivifier et à 
soutenir tous ceux qui sont tombés. 

Et l’on mérite de recevoir l’illumination venant 
des Tefiline plus particulièrement au moment de la  
Tefilah / la prière. Car alors on mérite un esprit complet 
de grandeur, comme cela est écrit dans les Kavanot. Parce 
que l’essentiel de l’esprit des Tefiline se rapporte à cette 
notion de Devekout / d’attachement. Une notion qui se 
rapporte à la prière, à la conversation de la personne avec 
Son Créateur. C’est l’essentiel de l’attachement à 
Hachem, béni soit-Il. Car l’essentiel de l’attachement 
s’obtient au moyen de la Tefilah, ainsi l’expression  
Tefiline découle du mot Tefilah / prière. Ce qui se  
rapporte à (Berechit 30,8) « Naftouli Elokim Niftali / la lutte de 
l’Éternel dessus ». Il faut voir le commentaire de Rachi 
sur ce verset, il utilise un langage de ‘tordu et sinueux / 
Pitalti’, (ibid. Rachi) ‘je me suis entêté, et j’ai insisté avec in-
sistance, et de nombreuses luttes vers le Makom, pour être 
l’égale avec ma sœur’, ‘ainsi j’ai pu’, ‘qu’il a consenti par 
mon intermédiaire’. Ce commentaire de Rachi fait  
référence aux luttes de Rahel, pour nous enseigner  
combien inlassablement il convient de s’accrocher et  
d’insister auprès de Hachem / HaMakom, jusqu’à tri-
ompher et surmonter les obstacles intérieurs. 

Il existe ainsi trois différentes sortes de prières, 
(Psaumes 90,1) « prière de Moshe », (ibid. 86,1) « prière de  

David », et (ibid. 102,1) « prière du 
pauvre », comme expliqué dans le 
Zohar (Balak 195.). Et ces trois sortes 
de prières correspondent à trois 
aspects relatifs au Tefiline. Car les 
Tefiline de la tête se rapporte à cet 
aspect de la ‘prière de Moshe’, qui 
est le savoir, l’intellect. Ils sont 
l’essentiel de l’esprit. La ‘prière 

de David’ correspond à l’aspect du nœud des Tefiline de 
la tête, à l’image de la lettre Daleth. Cette ‘prière de  
David’ se rapporte à la Royauté du Mashiah, ce lien noué 
comme un Daleth placé sur la tête. La ‘prière du pauvre’ 
correspond aux Tefiline de la main, par rapport à la  
notion de Royauté, cet aspect de l’Assemblée d’Israël. La 
véritable pauvreté n’est pas matérielle mais spirituelle, 
c’est le manque de clarté ou de connexion consciente avec 
Hachem, béni soit-Il. Conscient de ses dettes spirituelles, 
l’homme se tient devant Son Créateur comme un  
mendiant aux portes. 

Et c’est la notion de la date anniversaire d’un dé-
cès / Yahrzeit. Alors, on jeûne le jour du décès de son père 
ou de sa mère, on dit le Kadish et l’on allume une bougie, 
tout est afin d’élever la Nechamah / l’âme du défunt.  
Parce qu’il faut élever le Nefesh de son père ou de sa mère 
vers cette notion des longues vies, cette notion des vies 
éternelles que les Justes méritent dans le monde à venir. 
C’est ce que l’on fait chaque année le jour anniversaire de 
son décès. C’est alors effectivement le commencement de 
sa véritable existence ! 

Pour s’inscrire : kupathrabbi@gmail.com et pour vos commentaires.  


